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N,Y., lundi, et J#nd> 
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Agents pour les Commerçants de Bois.

44«. 448 et 400 rue Nnaees.

W. J. ELLARD
Fabricant de charrues et forgeron

Réparation» de tout genre exécntéea 
none le plu» court délai

10 RUE ST-GEORGE, OTTAWA

L«‘* Id tree destinées A l'ci)re*l«trsmsnt doi­
vent être mise* A la postes 16 minutes avant la 
clôture des malles précédentes.

Heu' e* du Bureau, de 8 a.m. A 9 a.m. 
Mandata aur la poete et la banque d'Epa

O JUIN, Maître de Poste.

■TRff fir'0-—1

VENTE EN LIQUIDATION
J ■^uiriiiniiiniHM..............-

Cette vente sera la plus grande en liquidation 
ait été vue jusqu’ici, Elle doit commencer

Samedi matin, le 22 Courant.
Aucune autre maison de commerce ne peut faire les 

réductions que je ferai également dans 
tous les départements

COUPONS II COUPONS! COUPONS ! En dessous dn
prix contant. Veuillez venir examiner les prix 

et les marchandises.

|

I
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MODES
De saison, de» derniers goût» 

et fashionables

STYLE DE NEW-YORK', À DE BIS PRIX

mlle. a. McDonald
MAGASIN DE SODES PARISIENNES 

821 RUE SUSSEX—821

jCHEMIN DH FER

"CANADA ATLANTIC" I

LA VOIE LA PLUS COURTE
------- RNTRI !

Montreal «t Ottawa
10.Ml ROULEAUX Df TAPISSERIE I

IDe tout choix, doivent être vendu* d’fol au 
1er Jaillit. Prix depuis 4 oenlf 

■-----on montant____ _

Tapisserie posée pour 10 cta 
le rouleau.

OTTAWA A BOSTON KT NKW YORK 
BT TOUS LES POINTS A 

L'EST BT AU SUD. iLee convois partiront de la gare de roe Elgin 
comme sait

TrtAIN EXPRESS DK MONTREAL
Je possède le* plus beaux papiers de 

choix du Can.iL et dm But. Uni., (innd 
assortiment de papiers doté* depuis V'6 oenti 
le rouleau, cl bordure* depuis 5 cents U 
verge. .1 invite le publie A venir mo r*i 
une visite.

8.00 u.
Grand Trône à Ootean pour VOuest et à 
Montréal «vec lee train du Grand Trunc pour 
l’Est et te Sud Est, s-rivant là à 11.80 a.m.
4 R0 P Tiff TRAIN RAPIDE avec salle 
* ov à dioer, arrivant à Montréal

à 8.20 p.n»., se raccordant avee les trains du 
Vern-ont Central et du Grand Tronc pour 
l’Est,

Le* convi 
P,m de l’K 
aventure, 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Vn train quittera 'a gare du chemin Rich­
mond à 7.4» a. m. #t 4.80 p. m. M raccor­
dant avec les trains Kxpjess de Montréal.

»

Peinture de toutes Sortes
TOIUOUKW KM MAIN*.

ol* arriveront à 12.30 p. m et 8.10 
S t, se raccordant à la gare Bon- 
Montréal, avec les trains de l’ist J. F. BELANGER.

ISO EVE DANS,

PLOMB AUR
ClIAVmOK el ]TOITURE?

EXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT F. 0. JOHNSON & CIE

1-20 P.M. X'ÏÎS.^.-.SILÎÜÎ
Point t 6.40 p. m et se raccordant à cet en­
droit avec les trains du VermAnt Central et 
Delaware et Hudson, pour l’Est et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-York à 7. 
00 le lendemain

Ingénieurs et poseurs d'appareils r 
fage, de tuyaux en fer, en plomb et 
en cuivre.

Obaotei

de chauf-

tepleur* eu cuivre, Valves, Inspira- 
Bouilloires.
ohes, Asbtston, Caoutchouc, net­

toyeurs de tubes national.
11 |pnf reoevofr ,e* tuyaux à vapeur
Lieux d'aisence, Eviers et bains, etc. 
Couverture en 11 Canada Plate " e 
I vanité*.

Des chars dortoirs pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les pas­
sagers d'Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Haint-Albans on à Rouse's

Lei billets, les lit* et tous autres ren­
seignement peuvent être obtenue an bureau 
des billets de la cité

t Ale
■Agents pour englue de PBA8E eon;. 
à air chaud.binéeou aux Stations.

B. J. CHAMBERLIN, 
Surin tendant Général 668, RUE SUSSEX, 668

PERCY B. TODD,
Agent général des Passagers. En fact de la rue George.

\

N. LANDRY IPAS DE1G0UTBR GRATIS
Plombier Sanitaire■lata un ben eUMtter awbalaeUel a

POSEUR FL PARUS a GAZ.Quand vous êtes pressé, vous ne désire* 
pas attendre, tout est pré* i partir de 11 hre. 
a.m., jusqu'au soir. Une oonne aesiéter de 
soupe, viandes, chaudes ou froide* de toutes 
sortes. Salades en grande variété,

Et A Eau Chaude, Etc.

128 RUE RIDEAU, UTÏAWA
HR1X MODERES

D
C’est poui l’accommodation des mai. 

chande et des comb et le public en général. 
C'est le repas le plus eucoulant que vous 
pouves vous procurer dans la ville et ai 
plus bas prix que n’importe oh. Venes 
“ l'International Hotel," rur la rue George 
et juges par vous même.

J. W. LANCTOT, Prop.
G ). NICHOLSON, Restaurateur.

M.J.ftP.CUILLET
EPICE BIE#

Coin des Eues York et Cam ber land 3
OTTAWA I

A VENDRE PAR ENCAN PUBLIC
Ol

66 Z0T 68 H.XJE SPARKS

Commenceront le 1er Juin pour se continuer jusqu'au 1er Juillet
Cite vente sacrifice de tout leur fond* de marchandises

Ceci comprend des marchandises de premier choix qui seront 
vendues à moitié prix.

UN MOT AUX SAGE. VENEZ DE SUITE
indltnuta, Coton», Telle, Etoffe» a Kobe». Noie», veloare, 

Kuluui». Sam» et Cliapoaax Ne to.,te« eepeeee

300 DOLMAN’S BT PALETOTS POUR DAMES. 
500 JERSEYS DE «100 JUS JU’A #3 00 
TAPIS, TOILES CIREES ET TAPIS HUILÉS. 

«W Le contenu de 9 departement mr 11 faut que tone wit rendu.

3D. ŒJAH.3D2TBR, <3c 031331.

HOTEL CANADIEN —CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIALCl-DRV ANT OCCUPÉ PAR G. Latrimouillk

Ce magnifique hôtel vient d'être acheté 
par M. John Jehneon, ex-piopriétaire du 
” Royal Exchange.”

Les repas eont scr 
carte, système européen, et sot 
dence d’un cuisinier français

Vine, claret, eanterne, champagne 
queurs de première qualité.

Cet établiseement vient d'être meublé à 
neuf, les chamb-iea août spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face au par *• Eajor's

L'entrée privée est sur l'avenue MoKeuxie 
et l'entrée générale du restaurant aux Nos. 

sur la rue Sussex.
JOHN JOHNSTON,

La Route de la m 
et Fret entre 
Bretagne

aile Royale, de Passagers 
le Canada et la Grande

--ET—'
dire te entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du St Laurent, de la Baie 
.les Chaleurs et du Nouveau-Bruns­
wick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile Prince- 
Edouard, le Cap Breton et Terrvneuve.

D’élégants chars dortoirs (buffei)et salons 
pour le jour tout neuf sont attaches à cha­
que train direct.

Les passagers pour la Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en laissant Toron­
to par le train de 8 hrs. a. m. le Jeudi rejoin 
dront le Steamer de la mai le océanique le 
samedi à Halifax.

Tous les avantages que comportent d*e 
Elévateurs, Entrepôts et Docks de première 
classe sont offerts à Halifax pour l’expédl- 

du grain et de toutes merchandises.
Des années d’expérience prouvent que le 

chemin del’Intercolonial est la ligne la plue 
eûre et la plus lapide offerte aux expéditeurs 
de fret entre lé Canada et la Grande Bre­
tagne pour ra connectio 
allant à Liverpool et U1

vis à toute heure, à la 
us la surinten-

La Route
et li-

Propriétaire

CHARBON
Les meilleurs qualités de charbon 

Bllaelnea» el Anthracite

BIEN CRIBLE »
BIEN VANNE

n avec les steamers 
asoow ou en reve-

“S,nies iuformations relatives aux taux <U 
port de fret et de passagers et des bile 

lets peuvent être obtenus en s’adressant!
' E. KING, agent des billets,

27, rue tfparke, Ottawa, Ont
GEO W, ROBINSON, agent pour les pas­

sagers elle fret de l’Est, 136), rue 
Saine Jacques, Montréal.

(• accès*eurs de J. A. Seyhold)

-R/TTZE SP^ZB
BLOC KCSSELi»

D. POTTINGER, 
Sunntendant-

Bnreau du Chemin de Fer, 7 
Moncton, N. B., 20 Nov. 1888. J

Général.

NETTOYAGES TAPIS T. CT. SE1A.T02ST
A LA VAPEUR Hsrlsger et B1 Jew tier

Marchand de Montres d’.Or et d’Argent, Pen­
dules, Anneaux et Bijoux dé to. tee sorte*. 

Tons les Ouvrages sont garantis.
HotAOS et 811 ne Wellington, Ottawa

Les tapis sont nettoyée et le* plumes répa­
rée* é la vapeur chez

STEPHENS WILKINS,
129 rue Angbsta.

Le* ordres peuvent étie laissé* an No 78, rue

[. m PIGEON
551 rue SUSSEX, coin de la rue GEORGE

& pus i
ENSEIGNE DE U BOULE D’OR

H

gX'-V

Lesioaafisenllalle
Tout le monde en Italie n’approu 

ve pas la conduit- du roi Humb- rt. 
11 tst des gnii> qui se tou viennent 
encore du pa sé et qui ne craignent 
point de temo gner leur reconnais­
sance ainsi que leur sympathie à 
l’égard de la France : les survi­
vants dts campagnes ae l’indépen­
dance italienne sont de ce nombre 
Ils viennent d’adresser un souvenir 
et un salut amical au 3e régiment 
de zouaves, «lefoudroyantenieveur 
du pont de BirzaU

Cela était mérité, car le 3e régi­
ment, qui déjà, à Jnkermaiin, sous 
les ordres du colonel Tarbouriech. 
s’était couvert de gloire, fut, que - 
ques années apiès, au combat de 
Palestre, en Italie, véritablement 
superbe d’héroïsme et d’iulrépidité.

Fiai «le
ChickoHng 

Steww’f 
H» ne*Orggw

«le TmUj 
et «te

F.‘e«ê« et
Niordhet—er

Klmbell.

Nous 
avons u n 

asssortiment 
complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi­
tions sont à la 

portée de 
tous.

L’affxire fut chaude, comme on 
le sait. Dès le mois d’aviil 1869, 
les trois régiments de zouaves, q i 
avaient été désignés pour passer en 
Italie, quittèrent leurs cantount- 
men s d’Afrique et vinrent se join­
dre à l’armée franco-italienne. 1 e 
colonel Chabron commandait te 
trois.ème lègimeut.

Les soldats piémontais de la di­
vision Claldinl s’éta-ent emparés de 
Palestre, petit village situé dans 
une excellente position stratégique 
d’où l’on surveillait tous les passa­
ges de la Séria.

Les Autrichiens, qui, la veille 
eucoae, eiaieut maître de ce village, 
turieux de s’en voir dépossédé, con­
centrait nt leurs forces dans le but 
de le repeindre.

Le colonel de Chabron rangea ses 
zouaves denière un grand rideau 
de peupliers qui Its masquaient, à 
la droite de Palettro, et sur la rive 
droite d’un canal fangeux et profond 
appelé le canal délia Cascina.

De là, les zouaves pouvaient sou­
tenir les bersagliers sardes contre 
lesquels une fusillade meurtrieie 
s’acharnait.

Tout à coup, changeaut de tacti­
que, les Autrichiens s’avancent en 
masse compacte, suivis par une im­
posante arii lerie. Le colonel Cha­
bron. compreuant que l’ennemi 
cherche à tourner sa position de 
Palesiro, n’hésite pas un instant. 11 
lance ses zouaves.

—You 1 you !» font-ils en se pré­
cipitant

Leur cii de guerre ressemble aux 
hurlemen s farouch s du vent ; 
leur élan lui-même fait songer au 
subit dtebainement d’un ouragan 
impétueux. Le terrain est mau­
vais, pourtant ; il est accidenté, 
creusé de fossés, hérissé de tallue, 
de mamelons et de vignes, Lts 
zouaves ne s’en préoccupent guère ; 
ils chargent, comme eux seuls sa­
vent charger, et refoulent les artil­
leurs autrichiens jusqu’au bord d i

1l

61 RUEISPARKS
Le Demon! de l’Orient

Jamais Rochefoit, au moment où 
la Lanterne brillait de son plus vif 
éclat, n’a poussé l’iionie aussi loin 
que l’empereur de Russie dans sou 
toast au prince du Monténégro

A ces paroles froidement- railleu­
ses, il semple entendre le siffle­
ment d’une crava« he. D’un mot, le 
czar a vengé la France de toutes tes 
provoc t ons, de toutes les attaques 
(lu gouv. rnement de M. Crisp-.

—Ah ! mon cousiu de Be 
vous Irandisst z le roi d’Italie, vous 
vous éialfz Umbeito Bill, vous bra­
quez le macaroni sur le co tinent ? 
Mais si vous avec Umberto et son 
armée, j'ai Pierre Nicolaïevilh et 
ses troupes, si voue avez l’Italie, 
j'ai le Monténégro. C la ce vaut. 
A vous le Vésuve, à moi la Monta­
gne-Noire.

Et le prince Nicolas répond :
« Russes et Monténégrins ne fontt 

plus qu’une seule faim le »
L h stoire n’a pas d t xerople d’une 

si cruelle moq leiie, d’un ricane­
ment si hautain.

Mettre sur la même ligne un peu­
ple de vingt huit millions de sujets 
et un p*ys qui compte à peine deux 
cent cinquante nulle habitants et

rlin,

C’est donc le 3e régiment de zoua- 
vés qui montra le premier aux Au­
trichiens le glorieux uniforme des 
héros de Constantinople, de l’Alma, 
d lnkermann et de Malagoff.

Arrivés sur le bord du canal, les 
Autrichiens montent dans des b..- 
taux, dans des baruues,qu’ils avaient 
eu la précaution de placer là. Lors­
que les zouaves veulent traverser à 
leur tour,pour suivie les fuyard, ils 
ne trouvent plus rien.Mais ils ne sont 
point hommes à s'embarrasser pour 
ti peu. Ils cherchent un gué et 
finissent par en découvrir un. Mais 
les Autrichiens, qui connaissent 
l’existence de ce gué, avaient placé 
juste en face, sur un plateau, une 
bit te rie de cinq pièces de canons 
qui jetaient de la mitraille

____ tant», et
vider son verre là-dessus, il n’y 
avait que l’empereur de Russie 
qui rut se permettre un paieilte 
trait.

Entre Pllerzégovine el l’Albani, 
sur les tôles de l’Adiiatique, se 
trouve un paquet de montagnes 
couvertes de puis, entiecoupés de 
précipices affreux, où les torrents 
sont des rou es, où las fissures sont 
des voies de communications, c’est 
le Monténégro.

Peu de voyageurs ont pénétré 
daus l’intéiieur de ce pays, 
parcouru que par des Rut:

. ayant la même origine et pr 
eant la même religion, y sont consi- 

des frères. L’un

11 n’est 

otm

dérés comme 
d’eux, M. Broniewski, officier de 
marine, raconte ainsi sou arrivée 
dans le pays :

« Je parus, le jeudi de la semaine 
de Pâquts, accompagné d'un mate­
lot et d’un guide que j avais loué à 
Galtaro.. Il y ava l des moments 
où la tête me tournait en côtoyant 
d’tflroyables précipices. Tout à 
coup une clameur s éleva, et nous 
fûmes entourés d une troupe de 
Monténégrins, 
rent d’abord si j étais Russe et si 
j’étais chrétien. Convaincus par 
mes réponses et par les protestations 
du guide, ils m’ai câblèrent d’amitié. 
Chacun prétendait m’emmener nas 
ser la nuit dans sa mai.-on. Il fa.* 

‘ lut donner l’acco'ade au village 
tout entier.

n J’avais off rt en présent à mon

- Aux canons ! aux car ons, mes 
zouaves ! s’ccrie le colonel de Cha-

Soulevant leurs fusils et leurs 
cartouchières au-dessus de leur 
tête, les ardents soldats pénètrent 
dans l’eau bourbeuse, franchissent 
la berge opposée, s’élancent de 
nouveau, faisant face au feu de la 
batterie, aarivent devant la gueule 
mêmes d s canons, tombant sur les 
artilleurs, les transpercent à coups 
de bailionnettes, les assomment à 
coup» de crosse, s’emparent des piè­
ces et,s’élançant encore, pou 
les ennemis, entrent dar 
rangs et les acculent au bord d’une 
rivière, à droite, et du canal della 
Cascina. à gauche.

... _.ap / tuanH « Telle fut la soudaineté de i’atta iî'.utqT^rtwUit SSe liage que, d,L M, pau, Uurenc.en dan, 
7. a» un. u m» .on Hulmre des Zouaves, tel futil » mu * u«nfc»r de joie il me ^ ^ „will4n^ ,une .

bai» le, ™='°8net > nLPlï.81t ,nr 8nn ^ne d» touave, tombèrent à l’eau
vZ Touto la famille l’imita; e"nem'"
anrè» a uni. l’image réeèrée fut « dl.parurenta.ee eu, i 
filée sur une petite tablette et pla- L'affaire était terminée : la Tie­
rce Mrmi le, image, de. Mint,.. toire étau remportée. Lee zeuare» 

lT Monténégro eet un camp alor. rongent à .aueer le, ramen,. 
fortifié par la nature. P.acé à 11. m j»ttent dan, l’eau pour en tirer 
proiimitède, île, Ionienne,, c’ett tes maiheureui Autrichien, oui w 
une citadelle avanciedout la Rns noient De, larges du canal, il, 
Me connaît l’importance, et l’empe- tend m leur carabto, am ennemt. 
reur Aleiandre a montre du doigt qm m debatent dan» lea affree de 
en portant la santé de son hôte Le 1 agonie. Malgré cela, huit cent» 
roi d’Italie u’elait, il ï a peu d’an- èutnchien, m noyèrentyaRWSSsriis ptMcsarrs astfrasspsaris: s,

svrrrasMsri
d'.ngratitnde an Monténégro que • .“^rrirn

nVn 001 m,u,é “ 1 dSSJSt&SSZiw! p

i
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w, Bois powr plancher, Bois] à
etc., etc.

usages dans notre établissement

Communication téléphoniques.

LLB :

RTJSSELL HOUSE

MEUBLES
EUBLES !

BAND MARCHE
lLLB a MANGER, de 
s tous les GENRES
, chez----------

AHPBELL

son de meuble», d’Ottawa 
prix . et par la bonne qua-

Aehat Argeit Comptant

AMPBELL
(Près de la rue Sparka);

SE PATINS*
6 Bue Rideau
-a™-; 1.0m Cta*.»* ■TSW

cture de Voitures
OYALB

.EVEILLE
PSOP11ETA1EE.

It 'acquisition du poete d'affîairee de 
plue ipécialement Volturee Légère», 
rllle* smérleainee noue avon* puisé 
•n mesure de garantir entière eatis- 

•araillent eoue notre direction ; le* 
Here ee procurer et nos prix très bas.
1 tel eet le syitème que noue nuttous

!l RUE STEWART

TV El EUE DE

DD Y
REE6EI L’ANNEE Ittï

àtiUCii
9*’

BABD§:m gros;

tte, Portes
«ses de lahons, lie.
1 et Caisses d’Emballage.

’ de Pwgiàre Qualité.

MU YBNTB
DE

lieux de Piille, etc
ipluiee, Capote imper- 
Wee, Portemanteaux, 

etc,, etc.,
1

>SEPH COTE
1 NON f, OTTAWA
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